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Origine des noms des rues de Breuil-le-Sec 
 

Par Muriel Drouard et Guy Isambart. 

 
Breuil-Le-Sec s’est appelé : Bruolium Alternum 

(1090) ecclésia Bruolii (1099), Bruolium (1100), 

Apud brueul (1164), de altero Bruolio (1178), 

Broolium (1182), Broolium alterum (1185), Broolium 

siccum (1194), Bruelium (XII
ème

), Bruolium Siccum 

(1240), Brueulg le sec (vers 1249), Breulg le secq 

(vers 1249), Bruoilg le sec (1284), Broialum siccum 

(XIII
ème

), Bruelg (1373), Bruel le sec (1373), Brueulg 

le sec (1373), Brueul le secq (XVème), le prevoste de 

bruoilg le sec (XV
ème

), Breuil sec (XV
ème

), Breul le 

secq (XV
ème

), Brulle sec (XV
ème

), Brueil le secq 

(XV
ème

), Brulle sec (XV
ème

), Breul le Seq (1497) Brueil le secq (1667), Brulesec (1683), 

Brulsec (1686), Brulsecq (1710), Breüillescq (1743), Breüilsceq (1765), Brullesecq (1774), 

Breuil-le-Sec (1840). De 1800 à nos jours : Brulesecq, Breuil Sec, Bruolium Alternum, 

Brueul le Sec, Breuillesecq, et Breuil-le-Sec.  

 

Broïlo est un mot celtique qui signifie bois humide. Sec a été rajouté pour le différencier de 

Breuil-le-Vert. Breuil provient également du mot gaulois « Brogelu » au sens de bois 

marécageux, bois humide, bois taillé en buissons, bois clos affecté à la chasse. 
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Aiguillons (rue des) 

Le mot aiguillon peut avoir plusieurs significations : 

- un aiguillon est la pointe en fer placée au bout d'un bâton pour piquer le bétail pour le 

faire avancer.  

- en zoologie, l'aiguillon est le dard de certains insectes.  

- en botanique, un aiguillon est un piquant qui adhère uniquement à l'écorce. 

 

Aragon (impasse Louis) 

Louis Aragon est un poète, romancier et journaliste, né probablement le 3 octobre 1897 à 

Paris et mort le 24 décembre 1982 dans cette même ville. Il est également connu pour son 

engagement et son soutien au Parti Communiste Français de 1930 jusqu'à sa mort. Avec 

André Breton, Paul Éluard, Philippe Soupault, il fut l'un des animateurs du dadaïsme parisien 

et du surréalisme. À partir de la fin des années 1950, nombre de ses poèmes ont été mis en 

musique et chantés (par Léo Ferré et Jean Ferrat notamment), contribuant à faire connaître son 

œuvre poétique à un large public. La première chanson tirée d'une œuvre d'Aragon date de 

1953 : elle est composée et chantée par Georges Brassens et a pour paroles le poème paru 

dans La Diane française en 1944, « Il n'y a pas d'amour heureux ». 

 

Aubrac (rue Lucie) 

Lucie Aubrac (Lucie Samuel, née Bernard), née le 29 juin 1912 à Paris de parents originaires 

de Saône-et-Loire, morte le 14 mars 2007 à Issy-les-Moulineaux (Hauts-de-Seine), est une 

résistante française à l'Occupation allemande et au régime de Vichy pendant la Seconde 

Guerre Mondiale. Elle est l'épouse de Raymond Aubrac. 

 

Autreville (cavée d’) 

Autreville s’est appelée Austra-villa puis Alteravilla (1161) et Aultreville en 1559. C’est un 

des hameaux de Breuil-le-Sec. Une cavée est un chemin creux traversant une forêt ou un bois. 

 

Bailly-le-Bel (moulin de) 

C’était un des hameaux de Breuil-le-Sec. Nom d’origine gallo-romaine signifiant « domaine 

de la baille », lieu fortifié. Le moulin existait déjà au XIV
ème

. En 1793, il y avait un moulin à 

blé à Balibel. En 1822, le sieur Peillot en est propriétaire. En 1832, le moulin est à Baillibelle 

avec en 1848, Mr Rousseau comme meunier. En 1862, on trouve une usine à Bailly-le-Bel. En 

1863, Mr Perron, fabricant de chocolat demeurant à Paris, est propriétaire de l'usine de Bailly-

le-Bel, acquise par lui à Mr Rousseau. Durant la Première Guerre Mondiale, il fut hôpital 

militaire n°36 dans les locaux des établissements Maréchal et Cie. Cet hôpital a fonctionné du 

6 novembre 1914 au 19 février 1919 et a compté entre 205 et 250 lits.  

 

Beauvoir (rue Simone de) 

Simone de Beauvoir, née le 9 janvier 1908 dans le 6
ème

 arrondissement de Paris, ville où elle 

est morte le 14 avril 1986 (à 78 ans), est une philosophe, romancière, épistolière, mémorialiste 

et essayiste française. Simone de Beauvoir est souvent considérée comme une théoricienne 

importante du féminisme et a participé au mouvement de libération des femmes dans les 

années 1970. Elle a partagé la vie du philosophe Jean-Paul Sartre. Leurs philosophies, bien 

que très proches, ne sauraient être confondues. 

 

Berger (impasse du) 

À cet endroit, paissaient des moutons appartenant à une personne demeurant non loin de là, 

dans la rue de Crapin. 
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Borne (impasse de la Haute) 

Anciennement bone (XII
ème

), bodne (XII
ème

), bonne, bourne (XVI
ème

), latin vulgaire bodina, 

d’un nom peut-être gaulois. Le terme français borne ne date que du XVI
ème

. Les bornes 

peuvent marquer des limites de domaines, fiefs ou parcelles.  

Cette impasse fut créée lors de la construction du lotissement de la gare en 1953. 

 

Boulet (rue Guy) 

A été nommé maire adjoint de 1971 à 1986. Il décède en 1986. Il a été président du district 

urbain de Clermont de 1976 à 1977. Cette rue fut inaugurée en 1990. 

 

Boulloirs (rue des) 

On y jouait aux boules. Autre explication plus vraisemblable : lieu où se réunissaient les 

« bouilleurs de crus ». Ces derniers faisaient bouillir, indépendamment du cidre, des fruits 

rouges (production locale à Breuil où un marché aux fruits rouges avait lieu sur la place 

centrale sur laquelle était implantée une bascule démontée en 1964). Ils obtenaient de la 

liqueur de cassis, de groseille etc. 

 

Bouteilles (rue des) 

La rue des bouteilles évoque l'abondance des vignes à Breuil le Sec sous l'Ancien Régime. 

Presque tous les habitants étaient des vignerons. 

Autre explication : lieu de rendez-vous dans ce chemin, avant qu’il ne devienne une rue, de 

tous les buveurs invétérés qui laissaient leurs cadavres de bouteilles ! 

 

Breuil (rue du) 

C’était un lieu-dit. 

 

Camus (rue Albert) 

Albert Camus, né le 7 novembre 1913 à Mondovi, près d'Annaba, en Algérie, et mort le 4 

janvier 1960 à Villeblevin, dans l'Yonne en France, est un écrivain, philosophe, romancier, 

dramaturge, essayiste et nouvelliste français. Il est aussi journaliste militant engagé dans la 

Résistance française et, proche des courants libertaires, dans les combats moraux de l'après-

guerre. Il est l’auteur de « la peste ». 

 

Carrouel et Etournelles (place du et des) 

Carrouel vient de Carrouer. Faire le carrouet : c’était tenir une réunion, une parlotte sur la 

voie publique. 
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Les Etournelles : C’est une déformation de « les Tournelles » qui est l’ancien nom trouvé 

dans les manuscrits en raison des 3 tours. Il est notifié qu’aux 16
ème

 et 17
ème

 siècles, le château 

appartenait à la famille Wallon, puis à la famille Collincourt et ensuite à la famille Fortier. Il a 

été transformé en ferme à la fin du 17
ème

 siècle par le marquis de Nointel. Sur des anciens 

plans cadastraux, on trouve le nom « Ferme des Etournelles » et non « Château des 

Etournelles ».  

 

Aujourd’hui encore, même si son aspect extérieur a changé en 1850 en particulier pour la 

façade visible de la place, à l'arrière avec l’ensemble des bâtiments et la grange, elle reste 

fidèle à son passé. 

 

                       
 

 

Christ (cvo n°4 dit chemin du)  

Ce chemin (devenu la rue du nouveau cimetière) menait à un christ implanté sur la petite 

colline où il existe toujours. 

 

Clermont (rue de) 

Rue qui mène à Clermont. 

 

Corroyer (impasse Jean) 

Corroyer Jean, Paul, Raymond, Amédée (Amiens 1898 – Clermont 1944), ancien officier de 

la marine marchande, spécialiste radio, résistant abattu par une rafale de mitrailleuse 

allemande lors de sa fuite dans le passage des Gloriettes le 06 août 1944. Il est inhumé dans le 

cimetière de Clermont tombe G 461 n° 03823. En 1953, le stade Jean Corroyer est inauguré. 

 

Courtil (impasse du) 

Le mot courtil désignait en ancien français un jardin attenant à une ferme, un enclos ou un 

jardin champêtre généralement clos. 

 

Crapin (cavée de) et Crapin (rue de) 

Crapin : domaine de Crispinius c’est-à-dire terres défrichées par un certain Crispinius. Ce 

lotissement devait comprendre 125 maisons. 
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                  Rue de Crapin 

 

Croix Blanche (impasse de la) 

Il existait un calvaire de la Croix Blanche sur la route de Nointel, avant Autreville. 

 

Croix Verte (impasse de la) 

Nom d'un lieu-dit, siège d'une propriété privée achetée par la commune. 

 

 

Dévallée (impasse de la) 

C’est un lieu-dit à cause de la forte pente de cet endroit.  

 

Diderot (rue Denis) 

Denis Diderot, né le 5 octobre 1713 à Langres et mort le 31 juillet 1784 à Paris, est un 

écrivain, philosophe et encyclopédiste français des Lumières, à la fois romancier, dramaturge, 

conteur, essayiste, dialoguiste, critique d'art, critique littéraire et traducteur. 

 

Étang (rue de l’)  

Sur le cadastre, elle se dénommerait « rue des Vaches ». Au bout de cette rue, se trouve un 

étang aménagé pour les pêcheurs. À partir de là, on peut rejoindre Breuil-le-Vert en traversant 

la rivière "la Brêche" par un pont. 

En face l'étang, se trouvent des cressonnières malheureusement en friche car non exploitées 

depuis les années 2010. 
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Gare (rue de la) 

Autrefois Chemin de la Haute-Borne. La gare se trouvait sur la ligne de chemin de fer de 

Beauvais à Compiègne. Elle a été mise en service dans les années 1879/1880. Elle sera fermée 

aux voyageurs dans les années 1930. 

 

                  
 

 

Gazeau (rue André) 

André Gazeau était un ancien président du district urbain de Clermont.  

 

Grésillons (impasse des) 

Des grésillons sont soit de petits morceaux de charbon ou une farine grossière.   

 

Gueule du Val (chemin rural) 

Signifie sortie de vallon.  

 

Guynemer (rue Georges) 

Guynemer Georges, Marie, Ludovic, Jules. Capitaine de l’escadrille des Cigognes. Né le 24 

décembre 1894 à Bayonne, mort en combat aérien le 11 septembre 1917 à Poelkapelle, en 

Belgique, à bord de « Vieux Charles ». Surnommé « l'As des As » et par l'ennemi « l'Ange de 

la Mort ». Sa devise : « Faire face » est devenue celle de l'École d'Aix-en-Provence. Il 

appartenait à l’escadrille des cigognes qui s’entraînait à Breuil-le-Sec le long de la RN 31 où 

il s’envolait pour ses périlleuses missions lors de la guerre 1914-1918. Une stèle à sa mémoire 

a été érigée en 1966 le long de cette RN 31.  

                                                                  Stèle Guynemer 
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Labruyère (rue de) 

Route qui menait au village de Labruyère. 

 

Laiterie (impasse de la) 

Une laiterie existait dans les années 1860 où les habitants de Breuil-le-Sec, propriétaires 

d’une vache ou deux, fournissaient le lait. Elle cessera son activité vers les années 1920. 

 

Leclerc (rue Eugène) 

Jusqu’en 1912, elle s’appelait rue des Etournelles. 

Eugène Leclerc a été nommé maire de Breuil-le-Sec le 7 août 1860 jusqu’en 1888 et réélu le 

17 mai 1896 jusqu’en 1908. 

En 1897, avec son épouse, il fait don d'une maison d'habitation sise rue de Crapin, se 

composant d'un bâtiment de 6 pièces, de granges, cour et jardin, entourés d'un mur et d'une 

contenance de 21 ares. Tenant à la rue de Nointel et par devant à la rue de Crapin. À la 

condition expresse que la propriété donnée qui sert actuellement de presbytère, conservera 

toujours cette destination et devra être affectée à perpétuité au logement du curé de la 

paroisse. L'inexécution de cette condition entraînera de plein droit la révocation de cette 

donation. Cette habitation lui est rendue en 1907 suite à la loi de séparation de l’Église et de 

l’Etat. 

 

Liancourt (rue de) 

Anciennement appelée Grande Rue. Elle mène à Liancourt. 

 

Libertés (rue des) 

Hommage aux libertés. 

 

Lonchamp (rue Pierre) 

Pierre Lonchamp (Salins les Bains 1925 – Enghien 1978) est un peintre qui a résidé à 

Clermont. Ses œuvres figuratives dépouillées célèbrent la femme, le monde marin. Il a vécu à 

Breuil-le-Sec de 1969 à 1975 où il est inhumé. En 1971, il peint « Au bord de l’étang 

communal » qui servira à décorer la scène de la salle des fêtes de Breuil-le-Sec. 

 En 1998, Breuil-le-Sec acquiert son tableau « Fille aux bas noirs ». On peut découvrir ses 

œuvres dans les musées de Dijon, Montpellier… 

 

Mairie (rue de la) 

Au moyen âge, fief ayant droit de basse justice. En 1683, était nommé « Fief de la mairie de 

Brulesecq ». La mairie actuelle a été inaugurée le 5 octobre 1947. 

 

Malraux (rue André) 

André Malraux, pour l'état civil Georges André Malraux, né le 3 novembre 1901 dans le 18
ème

 

arrondissement de Paris et mort le 23 novembre 1976 à Créteil (Val-de-Marne), est un 

écrivain, aventurier, homme politique et intellectuel français. Il est l’auteur en outre de « La 

Condition Humaine ». 

 

Maroux (rue Abel) 

Abel Maroux a été maire adjoint de Breuil-le-Sec de 1947 à 1971. Il a siégé au conseil 

municipal pendant 36 ans dont 30 ans comme adjoint. 

 

Messe (rue de la) 

Cette rue menait à l’église. 
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Mitterrand (rue François) 

François Mitterrand, né le 26 octobre 1916 à Jarnac (Charente) et mort le 8 janvier 1996 à 

Paris (7
ème

), est un homme d'État français. Il est le 21
ème

 président de la République Française 

du 21 mai 1981 au 17 mai 1995. 

 

Nointel (rue de) 

Direction de Nointel, village situé après le hameau d'Autreville. 

 

                      
 

Ongres (chemin des) 

Les hongres ou mulets. Ce chemin, qui longeait les marais, était fréquenté par les visiteurs 

extérieurs comme les troupes anglaises à cheval qui l’auraient emprunté au 15
ème

 siècle. 

 

Piaf (rue Edith) 

Édith Piaf, née Édith Giovanna Gassion le 19 décembre 1915 à Paris et morte le 10 octobre 

1963 à Grasse, est une chanteuse française de music-hall. Surnommée à ses débuts « la Môme 

Piaf », elle est à l'origine de nombreux succès devenus des classiques du répertoire, comme 

La Vie en rose, Non, je ne regrette rien, l'Hymne à l'amour, Mon légionnaire, La Foule, 

Milord, Mon Dieu ou encore L'accordéoniste. 

 

Plantes (impasse des) 

Lieu-dit de l’ensemble des parcelles. 

 

Plessier (rue Elie) (ancienne rue de la Pissotte)  

Elie Plessier, homme de bien, auteur de plusieurs ouvrages dont celui sur la distribution des 

eaux de Saint-Arnoult et sur l'établissement d'un bureau de poste (1924). Elie Plessier fut un 

de ceux qui découvrirent les ponts de fascines dans les tourbières le long de la Brèche. Elles 

furent ensuite attribuées aux légions romaines dans la campagne de César contre les 

Bellovaques en - 52 av. J.-C. Rue où s’écoule le ru de St Arnoult.  

 

Pommery (rue André) 

Maire de Breuil-le-Sec du 01 août 1937 au 21 mars 1971 avec une interruption de quelques 

mois, lors de sa mobilisation en 1940, jusqu’en septembre 1940. La salle des fêtes de Breuil-

le-Sec, inaugurée le 05 octobre 1947, porte son nom. 

Il fut Conseiller général du canton de Clermont de 1964 à 1982. 
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Il décède le 8 août 1990. 

Il fut :  

- Président de l’Union des Fanfares de l’Oise 

- Membre de l’Union des Fanfares de France et de la Communauté 

- Vice-président de l’Association Départementale des Délégations Cantonales 

- Président de la délégation cantonale de Clermont 

Pendant la Deuxième Guerre Mondiale, il dirigea le 6
ème

 groupe des Forces Françaises de 

l’Intérieur (F.F.I). 

  

Préaux (impasse des) 

De prael (XI
e
 siècle), signifiant jusqu'au XVI

e
 siècle, « petit pré ». Partie couverte de la cour 

d'une école où les enfants peuvent s’abriter quand il pleut. 

 

Prêtres (ruelle des) 

Lieu autrefois d’un presbytère. Elle était le passage de la procession qui allait jusqu’à la 

chapelle St Arnoult. 

 

Prieuré (rue du) 

Le prieuré était situé près de l’église et dépendait de l’abbaye Saint-Germer-de-Fly. Des 

religieux l’occupaient. Autrefois, se trouvait « la ferme du Prieuré ». 

Au XVIIIème siècle, le prieur absent se contentait de porter le titre et d’administrer le 

patrimoine confié à un fermier et à un chapelain car le prieuré n’était plus alors qu’une ferme 

dont les baux étaient périodiquement renouvelés. Le chapelain devait dire les messes à la 

place du prieur dans l’église paroissiale qui était en même temps l’église du prieuré car la cure 

et le prieuré étaient confondus, sans doute depuis leur origine. Il fut détruit par un incendie en 

1798 ainsi que la nef de l’église. 

 

Race (rue Arthur) 

Arthur Race : 2
ème

 adjoint au maire de Breuil-le-Sec de 1971 à 1977. 

 

République (place de la) 

Hommage à la république. Nouvelle place publique depuis 1945. 

 

Retrain (rue Germaine) 

Germaine Retrain, membre de l'Union des Femmes Françaises, succède à Mr Gérard 

Clodomir décédé, comme conseillère municipale le 13 Octobre 1944. Elle tenait un commerce 

d'alimentation "Les Économiques" situé place de Verdun, à l'angle de la rue de Clermont. Il 

semble qu'elle fut résistante pendant la dernière guerre. 

 

Roches (impasse des) 

Lors de la création du lotissement dans la fin des années 1970, il fut découvert, au milieu de la 

future impasse, 3 roches enterrées toujours existantes. 

 

Sables (rue des) 

C’est un lieudit. L’appellation est due à la composition du sol. Le sable forme tous les talus 

des coteaux depuis la forêt de Hez-Froidmont jusqu’à la pointe de Breuil-le-Sec. 

 

Saint-Arnoult (chemin de) 

Saint Arnoult peut s'écrire de plusieurs façons : « Arnoult » ou « Arnoul ». Originaire de la 

Lorraine, Saint Arnoult vivait sous le règne de Clovis et avait été baptisé par Saint Rémy, 
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évêque de Reims. Il épousa Sainte Scariberge, nièce du roi et firent tous deux, le jour de leur 

mariage, vœu de chasteté. Scariberge se consacra à Dieu et Arnoult embrassa l’état 

ecclésiastique. Il devint évêque missionnaire. Il fut massacré et inhumé à Saint-Arnoult-en- 

Yvelines au X
ème 

siècle. 

L’eau de la fontaine Saint-Arnoult de Crapin, hameau de Breuil-le-Sec, avait la réputation de 

guérir et un important pèlerinage avait lieu chaque année le 18 juillet. 

L’existence de la chapelle Saint-Arnoult au bout ce de chemin était déjà attestée au XII
ème

 

siècle, comme possession de l’abbaye Saint-Germer-de-Fly.  

En 1686, la chapelle appartenait à l’hôpital de Clermont, elle fut détruite en 1783. Une autre 

chapelle fut érigée la même année un peu au-dessus de l’ancienne, elle fut consacrée le 18 

juillet 1783.  

En 1858, une remise en état du bâtiment fut effectuée. 

Le 25 mars 1980, la commune de Breuil-le-Sec en fit l’acquisition et des travaux de 

restauration ont été effectués par la suite.  

Sur la façade avant, deux plaques scellées dans le mur rappellent l’histoire du prieuré et de la 

relique de Saint-Arnoult. Celle-ci est conservée au château des Etournelles depuis 1953, date 

de départ des religieux de l’hospice de Clermont. La chapelle renfermait quatre statues, dont 

une de Saint Arnoult et une autre paraissant être celle de Sainte Scariberge qui sont 

aujourd’hui conservées à la mairie de Breuil-le-Sec. 

 

Saint-Aubin (route de) 

Aubin né, selon les uns, à Languidic près de Vannes et, selon les autres, en Pays de Guérande, 

en 468 ou 469, issu d'une famille de Bretagne insulaire installée en Bretagne armoricaine, 

moine, puis abbé du monastère de Tincillac. Il fut nommé évêque d'Angers en 529 contre son 

gré mais par acclamation populaire. Il décède en 550. 

 

Saint-Eloi (chemin de) 

Éloi de Noyon (Eligius en latin, l'« élu », Noviomensis) (v. 588 - 1
er

 décembre 659), évêque 

de Noyon, orfèvre et monnayeur, il eut une fonction de ministre des Finances auprès de 

Dagobert I
er

. Saint Éloi pour les catholiques est fêté le 1
er

 décembre. À Paris, on commémore 

le 25 juin la translation d'un de ses bras en la cathédrale Notre-Dame de Paris en 1212. 

Au XVIII
ème

 siècle, à Autreville, hameau de Breuil-le-Sec, à côté du marais, se trouvait la 

petite chapelle Saint-Eloi, patron dudit hameau. 

 

Sand (rue George) 

George Sand est le pseudonyme d'Amantine Aurore Lucile Dupin, baronne Dudevant, 

romancière, auteur dramatique, critique littéraire française, journaliste, née à Paris le 1
er

 juillet 

1804 et morte au château de Nohant-Vic le 8 juin 1876. 

Elle compte parmi les écrivains prolifiques avec plus de soixante-dix romans à son actif, 

cinquante volumes d'œuvres diverses dont des nouvelles, des contes, des pièces de théâtre et 

des textes politiques. 

 

Sartre (rue Jean-Paul) 

Jean-Paul Sartre, né le 21 juin 1905 dans le 16
ème

 arrondissement de Paris et mort le 15 avril 

1980 dans le 14
ème

 arrondissement, est un écrivain et philosophe français, représentant du 

courant existentialiste, dont l'œuvre et la personnalité ont marqué la vie intellectuelle et 

politique de la France de 1945 à la fin des années 1970. 

Ecrivain prolifique, fondateur et directeur de la revue « Les Temps modernes », il est connu 

aussi bien pour son œuvre philosophique et littéraire qu'en raison de ses engagements 
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politiques, d'abord en liaison avec le Parti Communiste, puis avec des courants gauchistes 

dans les années 1970. 

 

Soie (rue de la) 

« La Soye » signifiant de la boue car, autrefois, le ru de Saint-Arnoult s’écoulait dans cette 

rue.  

Autre explication : la rue de la Soie menait à la fabrique de soie de Rantigny.  

 

Tricot (place du Clos) 

? 

 

Veil (rue Simone) 

Simone Veil, née Jacob le 13 juillet 1927 à Nice (Alpes-Maritimes), est une femme politique 

française. Rescapée de la Shoah, elle entre dans la magistrature comme haut fonctionnaire 

jusqu'à sa nomination comme Ministre de la Santé, en mai 1974. À ce poste, elle fait 

notamment adopter la « loi Veil », promulguée le 17 janvier 1975, qui dépénalise le recours 

par une femme à l'interruption volontaire de grossesse. 

De 1979 à 1982, elle est la première présidente du Parlement européen, nouvellement élue au 

suffrage universel. Elle est Ministre d'État, Ministre des Affaires sociales, de la Santé et de la 

Ville dans le gouvernement Édouard Balladur, puis siège au Conseil constitutionnel de 1998 à 

2007. Élue à l'Académie française le 20 novembre 2008, elle est reçue sous la Coupole le 18 

mars 2010. 

 

Verdun  
Ancienne place du Carrouel.  

Verdun est une commune française située dans le département de la Meuse en région 

Lorraine. Elle fut le théâtre du Traité de Verdun (843) qui fonda l'Europe actuelle. Mise sous 

tutelle de la France en 1552 avant d'être définitivement annexée en 1648 en vertu du traité de 

Westphalie, elle fut l'objet de plusieurs sièges, dont un en 1792, et de batailles, notamment la 

très meurtrière bataille de Verdun lors de la Première Guerre Mondiale. 

C'est sur cette place que se trouve le monument aux morts qui fut érigé en 1956 en hommage 

aux disparus des guerres.  

 

Verne (rue Jules) 

Jules Verne, né le 8 février 1828 à Nantes en France et mort le 24 mars 1905 à Amiens, est un 

écrivain français dont l'œuvre est, pour la plus grande partie, constituée de romans d'aventures 

et de science-fiction ou d'anticipation. 

 

Victor (rue Paul Émile) 

Paul Eugène Victor dit Paul-Émile Victor, ou PEV (28 juin 1907 à Genève – 7 mars 1995 à 

Bora-Bora – Polynésie Française) est un explorateur polaire, scientifique, ethnologue, écrivain 

français, fondateur et patron des expéditions polaires françaises durant 29 ans. 

 

Zola (rue Emile) 

Émile Zola (à l'état civil Émile Édouard Charles Antoine Zola) est un écrivain et journaliste 

français, né à Paris le 2 avril 1840 et mort dans la même ville le 29 septembre 1902. 

Considéré comme le chef de file du naturalisme, c'est l'un des romanciers français les plus 

populaires, les plus publiés, traduits et commentés au monde. Ses romans ont connu de très 

nombreuses adaptations au cinéma et à la télévision. 
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